
SYNOPSIS
DES CEUTSORËEYNGEINIDU JAPON

par A. Hustaghe.

W. Roelofs, dans son « Étude sur les Curculionides récoltés au

Japon par M. G. Lewis »(') avait décrit quatre espèces nouvelles de

Ceuthorrhynchini et signalé quatre autres déjà connues de la région

paléarctique ; en 1898, A. Schultze
(

2
)

a décrit, du mêmepays, Coeliodes

set i fer et Rhinoncus sulcipennis ; soit un total de 10 espèces, nombre

infime, si on le compare aux 300 espèces européo-méditerranéennes.

Le peu que l'on connaît de la faune japonaise est suffisant cependant

pour montrer qu'elle se rapproche plus, en ce qui concerne ce groupe,

de la faune paléarctique que de la faune tropicale. Les 460 individus

que j'ai étudiés se répartissent en 39 espèces et appartiennent à

11 genres différents, dont deux seulement, Mecysmoderes et Cyphosenus,

n'ont pas de représentants en Europe. On peut encore observer que

le nombre des espèces japonaises à canal rostral profond semble rela-

tivement élevé, et que cette particularité de structure du canal rostral

se rencontre dans des groupes (Micrelus, Ceuthorrhynchidius) qui ne

la possèdent pas dans la faune européenne.

Toutefois il serait prématuré de tirer des conclusions du présent

travail, car les spécimens étudiés ne proviennent que d'un nombre

trop limité de localités et ne peuvent donner qu'un aperçu incomplet

de la faune du Japon.

Les matériaux que j'ai examinés proviennent de trois sources diffé-

rentes. Grâce à M. le Professeur Bouvier et à M. Lesne, j'ai eu en

communication les spécimens faisant partie de la collection du Muséum
de Paris, récoltés par MM. le Dr

J. Harmand et E. Gallois en 1901 et

de 1906 à 1910 ; les captures de ce dernier entomologiste sont parti-

culièrement nombreuses et variées et ont fourni une grande partie

des espèces nouvelles. M. G. Arrow a eu l'amabilité de joindre à trois

types de Roelofs, demandés en communication, les récoltes, faites en

1880 et 1881 par M. G. Lewis, actuellement au British Muséum, et qui

sont particulièrement riches en Phytobius et Rhinoncus. Enfin, j'ai pu
me procurer à Paris une série de Ceuthorrhynchini provenant direc-

tement de Kioto ; ces derniers font partie de ma collection.

(1) Ami. Soc. eut. Belg., XVI-XIX [1873-1876].

(2) Deutsche eut. Zeitschr., [1898], pp. 225 et 233.
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Que MM. Bouvier, Lesne et G. Arrow veuillent bien recevoir ici

l'expression de mes vifs remerciements.

CEUTHORRHYNCHIN1DU JAPON

Tableau des Genres.

1

.

Prothorax sans carène particulière à sa base 2.

—Prothorax surmonté à sa base d'une carène étroite, pro-

longée en aiguille sur celle desélytres.Funiculeantennaire

de 6 articles 7. Mecysmoderes Schonh.

2. Scape antennaire arrondi ou obtusément aminci au som-

met 3

.

—Scape prolongé au sommet par une épine ; f unicule anten-

naire composé de 7 articles. Canal rostral profond, attei-

gnant le métasternum 6. Cyphosenus Schultze

3. 8 e interstrie des élytres (interstrie suturai compris) élargi

près de sa base où il forme un calus humerai plus ou

moins large et saillant 4.

—8 e interstrie pas plus large que les autres à sa base, ne

formant pas de calus humerai. Funicule antennaire de

6 articles. Élytres brièvement ovales, subglobuleux, leurs

interstries munis de petits tubercules ; une tache scutellaire

blanche. Hanches antérieures distantes, le rostre couché

entre elles 1. Rhytidosoma Steph.

4. Bord antérieur du prothorax simple, appliqué sur le ver-

tex, ordinairement sans lobes oculaires; rostre court et
'

épais 6

.

—Bord antérieur du prothorax creusé en forme de rainure

plus ou moins profonde, le rebord inférieur appliqué sur

le vertex, le rebord supérieur ordinairement relevé, habi-

tuellement avec des lobes oculaires de développement

variable o

.

5. Funicule antennaire de 7 articles. Prosternum large entre

les hanches antérieures. Ongles appendiculés ou dentés

intérieurement 2. Rhinoncus Steph.

—Funicule de 6 articles. Prosternum très étroit entre les

hanches antérieures 3. Phytobius Schonh.

6. Tibias arrondis à leur bord extérieur 7.

—Tibias aplatis, à bord extérieur tranchant, anguleuse-
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ment dilatés près du sonunet et creusés en partie pour la

réception du tarse
(

1
). Funicule antennaire de 7 articles.

Canal rostral profond, atteignant le métastemuin

5. Craponius Lee.

6

.

Funicule antennaire de 6 articles 8

.

—Funicule antennaire de 7 articles * 9

.

7. Revêtement élytral double, formé d'une couche de petites

squamules terreuses, manquant par places, et de soies re-

levées, implantées sur de nombreux petits tubercules.

Rostre fortement ponctué. Téguments bruns

8. Ceuthorrhynchidius Duv.
—Revêtement élytral simple, formé de squamules plus ou

moins serrées; pas de tubercules sur les interstries

11. Ceuthorrhynchus subg. Sirocalus
(

2
).

9. Interstries sans crins ni soies bien alignés 11.

—Interstries avec un rang de tubercules ou de fortes aspé-

rités donnant insertion à des soies ou des crins noirs ou

blancs. Base du prothorax presque rectiligne 10.

10. Rostre, antennes et pattes rouges. Élytres garnis de soies

blanches, relevées, alignées sur un seul rang par inter-

strie 9. Micrelus Thoms.
—Noir. Prothorax bombé, à peu près glabre. Interstries des

élytres avec une série de verrues râpeuses et de crins

noirs alignés. Corbeille des tibias ascendantes et formant

un talon dentiforme en dehors- Mésosternum excavé

10. Zacladus Reitt.

il. Élytres à téguments en majeure partie rougeâtres ou

bruns. Canal rostral profond, atteignant le métasternum.

4. Coeliodes Schonh.

—Élytres de coloration variable, mais rarement rougeâtres.

Canal rostral nul ou peu profond, terminé entre les han-

ches intermédiaires 11. Ceuthorrhynchus Germ.

1. Gen. Rhytidosoma Stephens.

Ce genre, qui a des représentants dans la plus grande partie de

l'Europe, se retrouve également au Japon :

(1) Caractère visible particulièrement aux 4 tibias postérieurs.

(2) Subg. Sirocalus Heyd., non admis et avec raison, semble-t-il, par la

plupart des auteurs.
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Rhytidosoma Weisei Faust, Ofc. Finska Vet. Soc, XXXII, p. 98

(1890).

Tatsikawa près Tokio, 1
er mai 1910 (E. Gallois), un exemplaire.

Cette espèce, décrite du sud-ouest de la Sibérie, a été mise par

A. Schultze en synonymie de R. globulus Herbst, mais elle me semble

distincte. L'exemplaire japonais correspond parfaitement à la descrip-

tion de J. Faust; outre les caractères indiqués par cet auteur, R. Wei-

sei se distingue de R. globulus par son prothorax plus court, plus

fortement ponctué, le sillon médian moins large, et tout particulière-

ment par la forme des élytres, qui sont en ovale plus régulier et

dont les interstries sont munis de tubercules visiblement plus gros et

plus aigus.

2. Gen. Rhinoncus Steph.

Tableau des Espèces.

1

.

Prothorax et élytres tubercules. Plus petit 2.

—Prothorax et élytres obsolèlement tubercules; noir brun;

élytres convexes, avec une tache scutellaire blanche nette

et quelques linéoles de mêmecoloration sur leurs inter-

stries. Dessous du corps à squamosité blanche, peu serrée,

pas plus en avant qu'en arrière. 3,5-3,7 mm. 3. Jakovlevi Faust

2

.

Squamosité du dessous du corps régulièrement disposée,

à peine un peu plus serrée en avant qu'en arrière 3.

—Squamosité plus serrée sur la poitrine que sur l'abdomen.

Prothorax fortement bituberculé. Élytres peu plus longs

que larges, brun foncé ; leurs interstries munis de forts

tubercules 1. pyrrhopus Bohem.

3. Élytres peu plus longs que larges, leurs bords latéraux

arqués-convergents assez fortement dès l'épaule, médio-

crement convexes, brun roux; suture foncée; couverts

d'une squamosité cendrée assez abondante; interstries mu-

nis de très petits tubercules 2. sulcipennis Schultze

—Élytres ovales (leur plus grande largeur près du milieu),

convexes, noirs, presque glabres ; stries profondes, inter-

stries convexes et bien tuberberculés. . 4. cribricollis, n. sp.

1. Rhinoncus pyrrhopus Bohem.

Cette espèce, signalée de Sibérie et de l'Amérique du Nord, se re-

trouve au Japon :

Environs de Tokio (J. Harmand, 1906), un individu.
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2. Rhinoncus sulcipennis Schultze, Deutsche entom. Zeitschr.,

[1898], p. 233.

Nipon, une 9 {Grihnwald); environs de Tokio (Harmancl, 1907,

E. Gallois, 1910); Nagasaki {G. Lewis, 1881); Kioto.

C'est probablement l'espèce signalée du Japon par W. Roelofs (*)

sous le nom de « R. bruchoides Herbst ».

3. Rhinoncus Jakovlevi Faust, Deutsche entom. Zeitschr., [1893],

p. 20o.

Décrit de la Sibérie orientale; se retrouve au Japon :

Mont Ibuki, près Gifu, 4 juin 1910 {E. Gallois); Fukusima,

26 juillet 1881 {G. Lewis); Kioto.

Le « R. pericarpiush. » indiqué du Japon en 1875 par W. Roelofs
(

2

)

se rapporte vraisemblablement à cette espèce, décrite postérieure-

ment.

4. Rhinoncus cribricollis, n. sp.

Noir, antennes et pattes ferrugineuses
;

presque glabre en dessus
;

élytres avec une tache scutellaire blanche; dessous du corps avec des

squamules blanches allongées, espacées, à peine un peu plus serrées

sur la poitrine. Rostre un peu plus du double aussi long qu'épais, ru-

gueusement ponctué, tricaréné, la carène médiane plus saillante que

les latérales, squamulé.

Tête médiocrement convexe, plane entre les yeux, à ponctuation

serrée, rugueuse, peu profonde.

Prothorax subconique, moyennement arqué vers le milieu de ses

bords latéraux, brièvement resserré derrière le bord antérieur qui est

échancré en son milieu. Disque convexe, profondément canaliculé en

son milieu, armé de deux tubercules latéraux assez forts, couvert

d'une ponctuation grosse, serrée, profonde, confluente en rides en

avant et sur les bords latéraux, les points visiblement plus du double

aussi grands que ceux de la tête.

Élytres ovales, très peu élargis en arrière des épaules, profondé-

ment striés; interstries étroits, moins larges que les stries, convexes,

munis chacun d'un rang de tubercules petits et nombreux et de squa-

mules linéaires, très courtes, cendrées, espacées, unisériées. Tache

scutellaire blanche peu tranchée; calus apical et une étroite bordure

apicale rougeâtres.

(1) Ann. Soc. eut. Belg., [1875], p. 180.

(2; Loc. cit., p. 180.
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Long. 2,7 mm.
(

f
).

La grosse ponctuation du prothorax et les nombreux petits tuber-

cules des éJytres sont les caractères les plus saillants de cette espèce

qui, par sa forme quelque peu allongée, se rapproche de R. pericar-

pius L.

Type : Yuuioto, 22 juillet 1909 [E. Gallois); environs de Tokio,

1906 (E. Gallois, Harmand); Kioto.

3. Gen. Phytobius Schônh.

Tableau des Espèces.

1

.

Ongles appendiculés intérieurement 2.

—Ongles simples 3

.

2. Tache scutellaire des élytres atteignant la base; stries

profondes, interstries plus étroits que les stries et très

convexes; disque convexe, brièvement déprimé à la base,

finement et éparsément pubescent, la pubescence ne voilant

pas la coloration foncière des téguments

, o. quadricornis Gyll. var. Roelofsi, n. var.

—Tache scutellaire formée de deux traits blancs n'atteignant

pas la -base des élytres; stries moins profondes, interstries

a peine convexes et du double au moins de la largeur des

stries; disque peu convexe, largement déprimé en avant,

densément couvert de squamules cendrées, terreuses for-

mant quelques marbures, et voilant la coloration foncière

des téguments 1. japonicus Roelofs

3. Rostre trois fois au moins aussi long que large; scape in-

séré vers la moitié ou un peu au-delà. Téguments dor-

saux dénudés par places. Fémurs entièrement rougeàtres

ou rembrunis au milieu seulement 2. Waltoni Bohem.
—Rostre deux fois aussi long que large ; scape inséré vers

le tiers apical 4

.

4. Élytres à interstries latéraux non râpeux ; suture avec une

moucheture noire et veloutée derrière l'écusson

3. canaliculatus Fahrs

—Élytres à interstries latéraux légèrement râpeux; suture

sans moucheture noire, veloutée, derrière l'écusson. Pattes

(1) Rostre exclus, comme il est d'usage, dans l'évaluation de la longueur

des Curculionides.
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rembrunies (fémurs noirs, tibias enfumés au milieu).

Revêtement dorsal comprenant a peine quelques squamules

nacrées 4. quadrituberculatus F.

1. Phytobius japonicus Roelofs, Ann. Soc. entom. Belg., XVIII

[187o], p. 180 (sep. p. 36).

Décrit du Japon (*), sans indication plus précise {G. Lewis).

2. Phytobius Waltoni Bohem.

Kîoto, un exemplaire.

3. Phytobius canaliculatus Fâhrs.

Kioto; un exemplaire, dont le revêtement comprend un certain

nombre de squamules cuivreuses, brillantes.

4. Phytobius quadrituberculatus F.

Sapporo, 16 août 1880 (G. Lewis).

5. Phytobius quadricornis Gyll. var. Roelofsi, n. var.

Cette variété nouvelle diffère du type par la présence d'une tache

scutellaire blanche plus nette, par les stries élytrales plus profondes,

plus fortement ponctuées, les interstries un peu plus étroits, parti-

culièrement à la base, par la squamosité du dessous beaucoup moins

serrée, les squamules non contiguës, sauf sur les épimères où elles

forment une couche compacte.

Kobe {G. Lewis) , nombreux spécimens.

4. Gen. Coeliodes Schônh.

Le genre Coeliodes a de nombreux représentants en Europe, dans le

Nord de l'Afrique, en Asie et dans le Caucase.

Une seule espèce a été décrite du Japon par A. Schultze.

Tableau des Espèces.

1

.

Élytres sans soies dressées 2.

—Élytres avec des soies semidressées 1. setifer Schultze

2

.

Élytres sans fascie transversale 3

.

—Élytres avec 3 fascies blanches, l'antérieure arquée partant

de l'écusson, la médiane presque droite, la 3 e autour du

(1) J'en ai vu 8 spécimens dont le mode de préparation est identique à

celui des P. quadricornis var. Roelofsi; peut-être proviennent-ils delà même
localité : Kobe.

Ann. Soc. ent. Fr., lxxxv[1916]. 8
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calus postérieur. Fémurs inermes, leur base noirâtre

2. nakanoensis, n. sp.

3. Dessous du corps couvert d'une seule sorte de squamules. 4.

—Dessous du corps couvert de squamules ovales qui sont

entremêlées, sur l'abdomen, de squamules piliformes.

Écusson oblong, assez grand densément squamulé. Pro-

thorax noirâtre, élytres roux, assez brillants

3. parcesquamosus, n. sp.

4. Oblong, brun foncé, les élytres beaucoup plus longs que

larges, leur plus grande largeur vers leur milieu, leur

pubescence flavescente 5. brunneus, n. sp.

—Ovale, brun rouge, les élytres peu plus longs que larges,

leur plus grande largeur vers les épaules, leur pubescence

plus courte 4. Galloisi , n. sp

.

1. Coeliodes setifer Schultze, Deutsche entom. Zeitschr., [1898],

p. 225.

Japon (Hiller), une Q (coll. J. Faust).

Cette espèce doit être, d'après l'auteur, facilement reconnaissable à

ses soies semidressées. Je ne la connais pas en nature.

2. Coeliodes nakanoensis, n. sp.

Forme, dessin, coloration de C. trifasciatus Bach, d'Europe, dont il

n'est peut-être qu'une race.

Jl s'en distingue par sa forme plus étroite en arrière, le rostre noir,

la ponctuation du prothorax plus grosse, plus profonde, plus nette,

la suture des élytres blanche presque jusqu'au sommet, les fémurs

inermes et leur base toujours noirâtre.

c? 2 e segment ventral avec une dépression légère, bien squamulée,

ses bords non tranchants. Segment anal avec une fossette ronde, pro-

fonde, bordée au sommet de poils noirs.

De nombreux spécimens, variables de coloration, avec tendance au

mélanisme :

a. Téguments en entier brun foncé, le dessin élytral blanc

tranchant particulièrement sur le fond. Ponctuation du

prothorax encore plus nette et plus profonde.

Environs de Tokio, avril 1906 (Harmand).

b. Fascie antérieure des élytres entièrement effacée.

Mont Takao près Hachiôji, avril 1910 (E. Gallois).

[Le système de coloration des deux formes précédentes,
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pourrait à première vue les faire prendre pour des espèces

distinctes.]

c. Suture rembrunie.

d. Disque des élytres rembruni sur une étendue variable.

Nombreux spécimens des environs de Tokio et du mont

Takao, avril-mai (Harmand, Gallois).

3. Coeliodes parcesquamosus, n. sp. (cf).

Noirâtre, assez brillant, antennes, pattes, bord antérieur du pro-

thorax et élytres d'un brun ferrugineux, couvert en dessous de squa-

mules blanchâtres, ovales, appliquées, assez grandes, assez serrées

sur la poitrine, moins serrées sur l'abdomen, où elles sont en outre

entremêlées de squamules piliformes, flavescentes; en dessus avec

des squamules ovales-aiguës blanches, très écartées et petites, formant

2-3 rangs peu réguliers sur chaque interstrie et une tache postscu-

tellaire dans la dépression suturale; écusson oblong, assez grand, den-

sément squamulé.

Rostre noir, de la longueur de la tête et du prothorax, ponctué,

strié, finement pubescent à la base, lisse et glabre au sommet.

Antennes grêles, insérées vers le milieu du rostre, rousses, à

massue foncée; scape arqué, graduellement épaissi vers le sommet;

deux premiers articles du funicule allongés, plus longs que le 3 e
; les

suivants progressivement plus courts, le 7 e seul globuleux; massue

ovoïde.

Tête noire, finement squamulée, à ponctuation fine et serrée; front

plan; vertex caréné.

Prothorax transversal, fortement et transversalement impressionné

derrière le bord antérieur, celui-ci non relevé, bords latéraux conver-

gents en avant, à peine arrondis en arrière; disque médiocrement

convexe, à surface irrégulière, avec un sillon médian faible à la base,

obsolète au milieu, triangulairement élargi au sommet; et derrière le

bord antérieur, de chaque côté, une impression latérale; couvert d'une

ponctuation serrée, assez profonde, légèrement ocellée, et de squa-

mules appliquées plus grandes et plus serrées sur les bords, dans le

sillon médian et les impressions antérieures.

Écusson oblong, relativement grand et bien squamulé.

Élytres subquadrangulaires, plus larges à la base que le prothorax,

et trois fois aussi longs que celui-ci, faiblement arqués-convergents

dans leur tiers apical; calus humerai très saillant et rugueux, calus

apical aussi, mais moins fortement; stries fines, glabres, bien ponc-

tuées, à points carrés; interstries plans, du triple de la largeur de
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stries, transversalement et finement rugueux; disque peu convexe,

légèrement déprimé vers la base, plus profondément vers la suture,

déprimé sous le calus apical et légèrement relevé au sommet; noir,

avec le sommet finement bordé de roux. Pygidium ferrugineux, for-

tement ponctué, très finement pubescent, rebordé sur tout son pour-

tour, creusé près du sommet d'une petite fossette.

Pattes grêles, allongées, ponctuées, finement pubescentes, testacées;

base des fémurs rembrunie; fémurs inermes et légèrement échancrés

près du sommet; tibias légèrement courbés, les postérieurs un peu

plus fortement; corbeille tar.sale bordée d'un peigne de soies noires,

les quatre postérieurs armés au sommet, en dedans, d'un tout petit

onglet noir; articles des tarses obconiques, 1 er assez allongé, 3 e feutré,

flavescent, brillant en dessous. Ongles dentés.

Dessous noir, brillant et ponctué; deux premiers segments ventraux

fortement déprimés, segment anal avec une fossette transversale,

oblongue et ponctuée.

Long. 3,5 mm.

Environs de Tokio, 1906 (Harmand), un cf.

Outre sa taille relativement grande, son aspect brillant, presque

dénudé, l'exiguité relative de son prothorax, son écusson grand, la

forme spéciale des squamules du dessous du corps le distinguent

aisément.

4. Coeliodes Galloisi, n. sp.

Brun rouge, le rostre plus foncé, couvert en dessous de squamules

peu serrées sur l'abdomen, très serrées sur la poitrine, et en dessus

d'une pubescence très courte, flavescente, presque éparse, disposée

sur deux ou trois rangs réguliers par interstrie et, en outre, de squa-

mules plus grandes et très serrées formant a la base de la suture une

tache jaunâtre.

Rostre assez épais, subélargi vers l'insertion antennaire, plus brus-

quement et plus fortement vers le sommet, de la longueur de la tête

et du prothorax, brillant et glabre, ponctué et finement strié jusqu'à

l'insertion antennaire et, de là au sommet, pointillé et lisse.

Tête ronde, à ponctuation fine et serrée; front plan; vertex caréné;

couverte de poils extrêmement fins, appliqués, peu serrés.

Yeux à peine saillants.

Antennes grêles insérées vers le milieu du rostre; scape médiocre-

ment épaissi ; trois premiers articles du f unicule à peu près de même
longueur, le 1 er plus épais, les deux suivants minces, les autres gra-
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duellement plus courts, très peu épaissis, le dernier globuleux ; massue

ovoïde.

Prothorax transversal, nettement quoique faiblement resserré der-

rière le bord antérieur qui est appliqué; bords latéraux convergents

en avant, assez fortement arrondis en arrière du milieu; base bisinuée;

disque convexe, avec un sillon médian longitudinal assez large et peu

profond; ponctuation fine, serrée; couvert d'une pubescence très fine

et très courte, appliquée, ne voilant pas la coloration foncière des

téguments; en outre, quelques petites squamules oblongues le long de

la base.

Élytres faiblement ovales, plus larges que le prothorax à la base et

un peu plus du double de sa longueur, obtusément arrondis aux

épaules; calus humerai assez saillant; bords latéraux faiblement arqués-

convergents de l'épaule au sommet; stries larges, profondes et ponc-

tuées; interstries plus larges que les stries, plans, rugueux; disque

convexe, brièvement déprimé vers la base, couvert d'une pubescence

fine, disposée sur deux ou trois rangs par interstrie; suture marquée

à la base d'une tache jaune ou blanche, plus ou moins allongée sur la

suture.

Pattes moyennes, ponctuées, finement pubescentes; fémurs inermes;

corbeille tarsale fortement développée, élargie au sommet et garnie

d'un peigne de soies flaves; tarses robustes et courts; ongles forte-

ment dentés.

Dessous du corps à ponctuation lâche; pygidium ponctué, finement

pubescent.

Long. 2,6-3 mm.

cf Deux premiers segments abdominaux fortement déprimés;

segment anal avec une fossette assez grande, pubescente.

Chùzenji, 31 juillet 1910 [E. Gallois); mont Ibuki, 4 juin 1910 (id,);

environs de Tokio et alpes de Nikko, 1901 (Harmand).

Par sa forme et sa coloration, cette espèce se rapproche quelque

peu de C. rubicundus Herbst; elle s'en différencie d'ailleurs par de

nombreux caractères.

o. Coeliodes brunneus, n. sp.

Oblong, allongé, brun-noir, assez brillant, dessous du corps, pro-

thorax et rostre noirs; revêtu en dessus de squamules fines, linéaires,

flavescentes, un peu métalliques, soulevées uni- ou bisérialement dis-

posées sur les interstries ; couvert en dessous de squamules cendrées,

fines, allongées et éparses sur l'abdomen, ovales et serrées sur la

poitrine.
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Rostre noir, médiocrement courbé, de la longueur de la tête et du

prothorax réunis (9) ou un peu plus court (çf), rugueux, ponctué,

pluristriéet squamulé à la base, luisant, pointillé, faiblement et pro-

gressivement (vu de face), élargi au sommet.

Antennes testacées, à scape et massue foncés; insérées vers le

milieu du rostre; scape graduellement épaissi au sommet; deux pre-

miers articles du funicule de mômelongueur, le premier plus épais,

les suivants graduellement plus courts et très peu épaissis, les deux

derniers globuleux; massue ovoïde, très pubescente au sommet.

Tête convexe, front plan et vertex finement caréné au sommet, à

ponctuation fine et serrée et couverte d'une pubcscence assez dense.

Prothorax transversal, plus étroit en avant, largement mais peu for-

tement resserrés derrière le bord antérieur, celui-ci non redressé;

bords latéraux arqués en arrière du milieu; base bisinuée, disque

convexe, avec un sillon longitudinal médian peu profond, interrompu

en son milieu; ponctuation serrée et irrégulière (les points les plus

grands paraissant légèrement ocellés) et couvert de squamules pili-

formes, assez longues, peu serrées, appliquées, ne voilant pas la colo-

ration foncière des téguments.

Élytres, à la base, plus larges que le prothorax, plus du double de

la longueur de celui-ci, à calus humerai saillant, légèrement sinués

derrière l'épaule, s'élargissant quelque peu de là jusqu'au milieu, où

ils sont le plus larges, arqués-convergents de là au sommet; calus

apical saillant; stries profondes ponctuées et glabres; interstries du

double de la largeur des stries, convexes, fortement rugueux transver-

salement, particulièrement vers le sommet et les bords latéraux;

disque médiocrement convexe, aplani sur son tiers basai, déclive vers

le calus apical, couvert de squamules sétiformes flavescentes, espacées,

courtes, légèrement soulevées, disposées sur un ou deux rangs par

interstrie; apex avec une étroite bordure rougeâtre.

Pygidium finement pubescent.

Pattes moyennement épaisses, assez longues, ponctuées, finement et

éparsement squamulées; fémurs inermes, légèrement échancrés près

du sommet; tibias sinueux, élargis au sommet, peigne terminal foncé
;

articles tarsaux 1 et 2 obconiques ; ongles dentés.

Dessous du corps à ponctuation peu serrée.

Long. 3-3,2 mm.
Parfois ferrugineux en entier, sauf le rostre foncé.

Mont Ibuki, près Gifu, 4 juin 1910 (Gallois).

Sa forme allongée, sa pubescence élytrale un peu brillante distin-

guent cette espèce à première vue.
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5. Gen. Craponius Lee. (*).

Une espèce de ce genre, C. epilobii 'Payk., est répandue dans toute

la partie nord de l'Europe, en Sibérie et au Canada. Il en existe une

deuxième espèce au Japon :

Craponius bigibbosus, n. sp.

Noir brun, presque mat, antennes, tibias et tarses ferrugineux,

couvert en dessous d'une squamosité blanchâtre et éparse, condensée

en une tache blanche sur les épimères mésothoraciques, revêtu en

dessus de squamules piliformes fines et serrées, brunes et cendrées,

ces dernières formant quelques mouchetures sur les élytres et une

tache subcruciforme située vers le tiers antérieur, et s'étendant sur

les trois premiers interstries.

Rostre épais, arqué, peu plus long que le prothorax, légèrement

dilaté de la base au sommet, à ponctuation forte et peu serrée, lisse £t

brillant à l'extrémité.

Antennes grêles et courtes, insérées vers le tiers basai du rostre;

scape court, faiblement claviforme; funicule de 7 articles, le 1 er court

et épais, peu plus long que le 2 e
, les 2 e et 3 e à peu près de même

longueur, les 6 e et 7 e globuleux; massue ovoïde peu acuminée et

foncée.

Tête ronde, front plan, vertex finement caréné au sommet, à ponc-

tuation forte, squamulée.

Prothorax presque aussi long que large à la base, resserré derrière

le bord antérieur, qui est relevé et largement échancré ; bords latéraux

sinueux (vus perpendiculairement) à peine arrondis en arrière, la base

assez fortement bisinuée et du double environ de largeur jlu bord

antérieur ; disque médiocrement convexe, inégal, ayant deux bosses

peu élevées vers son milieu et un tubercule de chaque côté, vers les

bords latéraux, en arrière de la gibbosité
;

ponctuation grande, pro-

fonde, serrée, rugueuse sur les bords latéraux; couvert de poils épars,

très fins. Écusson petit, linéaire.

Élytres, à la base, beaucoup plus larges que le pro thorax et du

double de la longueur de celui-ci ; leur plus grande largeur entre les

épaules, bords latéraux faiblement arqués-convergents en arrière,

arrondis séparément au sommet, leur angle apical aigu ; calus humerai

saillant et rugueux; calus apical effacé; stries fortes et ponctuées,

interstries à peu près de la largeur des stries, très convexes et rugueux,

(1) Dietz, Trans. Amer. ent. Soc, XXIII, p. 403 et 408, place C. epilobii

Payk. dans son genre Auleutes.
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les impairs plus saillants que les autres; disque médiocrement con-

vexe, brièvement déprimé à la base, plus brusquement vers la base

de la suture; noir avec une étroite bordure apicale rougeâtre.

Pattes moyennes, ponctuées, finement squamulées; fémurs posté-

rieurs armés d'un très petit denticule caché sous un pinceau de squa-

mules; les antérieurs inermes, tarses assez allongés, à articles obco-

niques ; ongles brièvement dentés à la base.

Dessous noir, à ponctuation grosse, profonde et écartée; n'ayant

qu'un seul rang de points sur les 3 e et 4 e segments ventraux et à

segment anal à ponctuation serrée et confluente; couvert de rares

squamules grossières, blanchâtres, condensées en tache dans l'angle

thoraco-élytral; pygidium ponctué et presque glabre.

Long. 2,5 mm.

Mont Takao près Hachiôji, 31 mai 1908 [E. Gallois); Kumanotaïra

près Karuïzawa, 26 juin 1911 (id.) [type]; alpes de Sasago près

Kôfu, 27 juillet 1908 (id.); Yuyama, 10-14 mai 1881 (G. Lewis); Su-

bashiri, 4 mai 1880 {id.).

Espèce bien caractérisée par la gibbosité de son prothorax.

6. Gen. Cyphosenus Schultze.

Deutsche entom. Zeitschr., [1899], p. 188.

Je rapporte à ce genre, créé par A. Schultze pour C. paradoxus, de

l'Inde, les deux espèces suivantes, quoique la première ne présente

pas d'excavation scutellaire particulière; ce dernier caractère, indiqué

commegénérique par Schultze, est probablement plutôt spécifique, car

on le retrouve chez plusieurs Ceuthorrhynchus vrais. D'ailleurs, la

gibbosité du prothorax, la forme du canal rosirai et l'épine termi-

nale du scape suffisent encore amplement à caractériser ce genre (*).

1. Cyphosenus Bouvieri, n. sp.

Noir, peu brillant; antennes, tibias et tarses teslacés; élytres ornés

de forts tubercules, quelques-uns en forme de crête tranchante et

terminés par une petite soie recourbée en arrière.

Rostre de la longueur du prothorax, très épais, élargi et épaissi à

l'extrémité, fortement ponctué, irrégulièrement sillonné et caréné, la

carène médiane forte, moyennement courbé, couvert de soies jau-

(1) Schultze place ce genre parmi les Coeliodidae, à cause de la confor-

mation du canal rosirai; le double rebord du bord antérieur du prothorax le

placerait, dans la classification de Reitter, parmi les Ceuthorrhynchidae.
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nâtres, plus nombreuses à la base, et sous les bords près du sommet,

où elles sont blanchâtres.

Antennes insérées vers le milieu du rostre, courtes et grêles ; scape

court, de la longueur seulement des deux premiers articles du funi-

cule, et épaissi dans sa moitié apicale; funicule de 7 articles, le 1 er

obconique et épais, le 2 e un peu plus long et moins épais que le 1
er

,

plus long que le 3 e
; les suivants graduellement raccourcis, le 7° glo-

buleux; massue ovoïde, assez grosse, peu acuminée au sommet.

Tête avec une carène médiane tranchante prolongée jusqu'au bord

postérieur des yeux; ceux-ci grands, peu saillants; front fortement

déprimé
;

grossièrement et rugueusement ponctuée ; couverte de poils

jaunâtres et appliqués.

Prothorax transversal, impressionné derrière le bord antérieur, qui

est faiblement relevé et échancré légèrement en son milieu; bords

latéraux (vus perpendiculairement), s'élargissant presque en ligne

droite de l'impression antérieure jusque vers la base qui est bisinuée.

Disque orné de deux bosses longitudinales médianes, fortes, irrégu-

lières en arrière, séparées par une profonde dépression; ponctuation

grosse, profonde, serrée; surface munie de poils sétiformes jaunâtres,

espacés, légèrement relevés, dirigés en tous sens.

Écusson lancéolé, étroit, mais bien distinct.

Élytres bien plus larges que le prothorax à la base, ensemble sub-

triangulaires, peu plus longs que larges, leur maximum de largeur

entre les épaules; calus humerai saillant et tubercule, calus apical

saillant et costulé ; stries irrégulièrement ponctuées-crénelées ; inter-

stries de largeurs inégales : le 1 er (suturai), déprimé en avant, orné de

tubercules en forme de petites crêtes sur sa moitié postérieure, les

plus élevées vers le tiers apical ; le 3 e à 3 fortes crêtes, les plus élevées

de toutes, la d.
re au quart basai, la 2 e la plus haute, dentelée au sommet,

vers le milieu, la 3 e
, moindre, vers le quart postérieur; le 46 inter-

strie surélevé en crête près du sommet; le 5 e interstrie avec une crête

au tiers basai, un tubercule gros et aigu vers le milieu, et deux

autres moindres en arrière; les autres interstries avec quelques crêtes

en avant, des tubercules en arrière, moins élevés; vu de haut, le

2 e interstrie, forme au-dessous du calus apical, un arc bordé de 7 den-

ticules ; le bord apical est ponctué de gros points séparés
;

quelques-

uns de ces tubercules ont au sommet une petite soie recourbée en

arrière; on remarque enfin quelques poils sétiformes, jaunâtres, extrê-

mement courts, épars. Pygidium fortement ponctué.

Pattes robustes, ponctuées, à squamules blanches; fémurs échancrés

près du sommet, armés d'une petite dent aiguë; tibias fortement
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courbes, très peu élargis au sommet, leur corbeille tarsale courte et

garnie de longs poils fauves et inclinés; tarses robustes, très.pubes-

cents, leurs deux premiers articles obconiques, le 3 e fortement spon-

gieux, brillant et flavescent en dessous; angles robustes, fortement

biGdes.

Dessous du corps brillant, à ponctuation très grosse, peu serrée au

milieu, davantage sur les bords; de très petites squamules dans les

points. 2 e segment ventral plus large que les 3° et 4e réunis; 3 e
, 4e et o e

,

profondément inclinés au bord antérieur, ce qui les fait paraître comme
séparés par une rainure profonde; 3 e et 4 e lisses au milieu, rugueux

sur les bords; 5 e (anal) bombé, très rugueux, avec une fossette petite

(Ç), grande et profonde (cf).

Long. 4 mm.
cf Tibias intermédiaires avec un petit onglet apical.

Japon moyen : environs de Tokio et alpes de Nikko, 1901 (Har-

mand); Kumanotaïra près Karuïzawa, 12 juillet 1908 [E. Gallois), type;

Chiuzenji, 19-24 août 1881 {G. Lewis).

Ceuthorrhynchide des plus remarquables et des plus faciles à dis-

tinguer, que je me fais un plaisir de dédier à M. le Professeur Bouvier.

2. Cyphosenus Grouvellei, n. sp.

Noir mat; prothorax avec un profond sillon médian, et une pro-

fonde fossette scutellaire; interstries des élytres convexes.

Rostre mince, fortement arqué, de la longueur de la tête et du

prothorax, ponctué, finement strié à la base, pointillé, brillant au

sommet.

Antennes brun de poix, grêles, à derniers articles non épaissis,

insérées un peu avant le milieu du rostre; scape terminé par une

ongue et fine épine ; f unicule de 7 articles, le 1 er beaucoup plus épais

et un peu plus long que le 2 e
, les suivants graduellement plus courts

;

massue ovale.

Tête à ponctuation fine et serrée; yeux grands, noirs, non saillants.

Prothorax trapézoïdal, fortement resserré en avant, les bords laté-

raux presque rectilignes, faiblement arqués; base subrectiligne,

brièvement relevée contre celle des élytres ; bord antérieur échancré

en son milieu.

Disque convexe, inégal, muni de deux gibbosités peu saillantes,

séparées par un profond sillon médian, et portant en arrière de ces

gibbosités près des bords latéraux, un tubercule obtus; ponctuation

tine, très serrée; quelques squamules cendrées, petites et éparses.

Élytres pas plus longs que larges ensemble, leurs bords latéraux
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faiblement arqués-convergents, leur plus grande largeur aux épaules

qui sont obtusément arrondies; calus humerai peu saillant et rugueux,

calus apical effacé; stries profondes, ponctuées et glabres; interstries

à peu près de la largeur des stries, très convexes, les 5 e
, 7 e et 9 e plus

fortement.

Disque, médiocrement convexe, déprimé en «avant; sa base relevée

contre celle du prothorax, avec une profonde fossette scutellaire ; cou-

vert de squamules linéaires, épaisses, extrêmement courtes, noirâtres,

peu serrées, mêlées de quelques squamules cendrées, alignées sur les

interstries.

Pattes robustes, ponctuées, pubescentes, fémurs armés d'un denti-

cule court et aigu; tibias coudés vers le genou, aplatis, abord externe

tranchant; corbeille tarsale bien ouverte, garnie de soies noires ; tarses

bruns, courts et épais, à articles à peine plus longs qu'épais ; ongles

courts et dentés.

Dessous du corps ponctué, éparsément squamulé.

Long. 2,1 mm.

Kioto, un exemplaire. —Dédié à M. A. Grouvelle, qui m"a procuré

cette espèce et toutes celles qui proviennent de Kioto.

La forme des tibias de cette espèce, rappelle celle des Craponius

Lee, mais ses autres caractères, et notamment la forme si particulière

de l'extrémité du scape la classent dans le genre Cyphose-nus. Elle se

distingue d'ailleurs, à première vue, de l'espèce précédente par

l'absence de tubercules sur les élytres.

7. Gen. Mecysmoderes Schônh.

Gen. et Sp. Curcul., IV, p. 596 (1837).

Syn. Coeliosomus Motsch. 1858. —Faust, Ent. Zeitg, Stettin, LUI, 47.

Le genre Mecysmoderes, connu de Java, Malacca, Formose et Hong-
kong, est particulièrement bien représenté au Japon.

Tableau des Espèces.

1

.

Élytres sans fascies transversales 2.

—Élytres avec une étroite bordure basale, une large fascie

transversale submédiane et la moitié apicale plus foncée,

1,5-1,8 mm 2. Lesnei, n. sp.

2

.

Rôuge en entier
, 3

.

—Noir brun foncé, les élytres un peu plus clairs, antennes,
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tibias et tarses ferrugineux ou testacés ; un seul rang de

squamules piliformes sur les interstries, 1,5-1,6 mm
4. ater, n. sp.

3. Interstries munis pour la plupart, de deux rangs de squa-

mules piliformes. 2,5 - 3 mm 1. fulvus Roelofs

—Interstries avec un seul rang de squamules piliformes.

Insecte bien plus petit 3. brevicaricatus, n. sp.

1. Mecysmoderes falvus Roelofs.

Japon (G. Lewis), une série d'exemplaires {types); mont Ibuki près

Gifu, avril-juin 1910 (Gallois) ; Kioto.

2. Mecysmoderes Lesnei, n. sp.

Petit, brièvement ovale, d'un rouge-brun mat; élytres avec une

étroite bordure basale, une large fascie transversale, submédiane, et la

moitié postérieure plus foncées, une tache scutellaire jaune couvrant

environ le cinquième basai de la suture et formée de squamules

petites, rondes et imbriquées.

Rostre cylindrique, assez épais, moyennement arqué, de la longueur

du prothorax, ponctué, finement strié et squamulé à la base.

Tête foncée, à front plan et vertex caréné; ponctuation serrée et

tinement squamulée. Yeux ronds, assez grands et peu saillants.

Antennes médianes, courtes et grêles; scape grêle, brusquement

épaissi au sommet ; funicule de 6 articles, le 1
er beaucoup plus épais

et à peine plus long que le 2 e
; 2 e et 3 e égaux en longueur, allongés

et minces; les 3 derniers plus épais, subtransverses; massue subglo-

buleuse.

Prothorax transversal, sa base fortement bisinuée, plus du double

aussi large que le bord antérieur qui est légèrement relevé en son

milieu, bords latéraux faiblement sinueux; disque marqué de trois

impressions légères, derrière le bord antérieur, deux latérales et une

médiane dans laquelle s'évanouit le prolongement antérieur de l'arête

scutellaire qui est fine, noire, tranchante à la base; convexe, à ponc-

tuation serrée et couvert de très petites squamules piliformes, flaves et

peu serrées.

Élytres subtriangulaires, s'élargissant fortement de la base aux

épaules où ils sont le plus larges, peu plus longs que larges pris en-

semble, séparément arrondis au sommet, leur angle apical très obtus;

stries profondes, bien ponctuées et glabres; interstries du double de

la largeur des stries, convexes, finement rugueux. Disque convexe,

brièvement déprimé à la base, brusquement déclive en arrière, cou-
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vert de très petites squamules piliformes, flaves, appliquées, un peu

plus serrées que sur le prothorax et disposées en deux ou trois rangs

peu réguliers sur chaque interstrie. Pygidium ponctué, presque glabre.

Pattes moyennes, finement squamulées ; fémurs inermes ; les 4 tibias

postérieurs munis au sommet d'un peigne de soies noires; tarses

robustes, à deux premiers articles obconiques, le 1 er plus long que le

2 e
, celui-ci à peine plus long qu'épais ; le 3 e grand, fortement bilobé

et en dessous très spongieux, blanc brillant. Ongles robustes et courts.

Dessous du corps à ponctuation lâche, peu profonde, couvert de

squamules allongées, flavescentes, plus serrées dans l'angle thoraco-

élytral.

Long. 1,5-1,8 mm.

c? Premier segment ventral fortement déprimé ; tibias intermédiaires

armés d'un petit onglet à l'angle apical interne.

Mont Kinkazan près Gilu, avril 1910 (E. Gallois) ; une série d'exem-

plaires.

Les fascies sombres des élytres et la petitesse de la taille carac-

térisent cette espèce à première vue.

Dédié à notre savant et très obligeant collègue M. P. Lesne.

3. Mecysmoderes brevicarinatus, n. sp.

En entier rouge brun. Carène prothoracique courte, dépassant à

peine le quart postérieur de la base du prothorax. Ressemble au pré-

cédent, dont il a la petite taille, mais en diffère par sa forme un peu

plus étroite, plus allongée, le vertex non caréné, les antennes diffé-

rentes : scape brusquement et fortement épaissi au sommet, le 1 er ar-

ticle du funicule à peine plus épais et plus court que le 2 e
, celui-ci

beaucoup plus long que le 3 e
; le prothorax un peu plus transversal

à ponctuation plus nette et impressions moins larges ; les élytres à

épaules plus obliques, presque arrondies, leurs interstries plus étroits,

plus convexes, et à un seul rang de squamules fines et sétif ormes.

Long. l,o mm.

Kumanotaïra près Karuïzawa, juin 1908 (E. Gallois), un seul exem-

plaire.

4. Mecysmoderes ater, n. sp.

Petit, subglobuleux, noir brun foncé, mat. élytres un peu plus

clairs, antennes testacées, tarses et tibias en partie ferrugineux ; orné

d'une tache scutellaire cendrée couvrant le quart antérieur de la

suture et flanquée d'une moucheture sur la base du 1 er interstrie,
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formée de squamules rondes petites et imbriquées; couvert en dessous

de squamules allongées, blanchâtres, peu serrées, condensées en

tache blanchâtre dans l'angle thoraco-élytral; couvert en dessus de

squamules piliformes, très courtes, peu serrées, flavescentes, disposées

en un seul rang sur chaque interstrie.

Rostre de la longueur du prothorax, fortement courbé, fortement

ponctué et squamnlé à la base, glabre, lisse et brillant au sommet, qui

est rougeâtre.

Antennes épaisses: 1 er art. du funicule beaucoup plus épais que le

second; les 2 e et 3 e subégaux, relativement courts.

Prothorax semblable pour la forme à celui de M. Lesnei, un peu

moins transversal que celui de M. brevicarinatus, les impressions du

sommet fortes, la ponctuation grosse, peu profonde, serrée, confluant

en rides sur les bords; carène longue. Élytres courts, à bords laté-

raux arqués assez fortement dès l'épaule.

Nikko, 18 juin 1909 (E. Gallois), un exemplaire; Kioto, deux

exemplaires.

Diffère des deux espèces précédentes par sa coloration foncée,

uniforme; diffère en outre de M. Lesnei par sa taille un peu inférieure,

ses soies élytrales alignées sur un seul rang par interstrie, et de

M. brevicarinatus par sa carène prothoracique plus longue. Sa forme

est intermédiaire entre les deux, un peu plus allongée que celle du

premier, moins que celle du second.

8. Gen. Ceuthorrhynchidius Duval.

[ sensu A. Schultze, Mùnch. Koleopt. Zeitschr., III, p. 1 ]

Ceuthorrhynchidius hypocrita, n. sp.

En ovale court, brun de poix, peu brillant; interstries des élytres

couverts de tubercules aigus, munis près du sommet d'une soie blan-

che ou noire, dirigée en arrière; canal rostral profond, atteignant le

milieu du métasternum où il se termine anguleusement.

Rostre épais, de la longueur de la tête et du prothorax (Q), du
prothorax seulement (cf), légèrement courbé, ponctué fortement,

varioliquement, jusqu'au sommet, latéralement strié, squamulé, plus

densément à la base.

Antennes testacées, assez épaisses, insérées vers le milieu du rostre;

scape brusquement épaissi vers le sommet; funicule de 6 articles, le

1 er gros, obconique, le 2 e moins épais et un peu plus court, les sui-

vants graduellement plus courts et à peine plus épais, massue ovoïde.
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Tête à ponctuation très rugueuse, couverte de squamules serrées
;

front plan; yeux peu saillants.

Prothorax faiblement transversal, rétréci en avant, assez largement

resserré derrière le bord antérieur qui est relevé, roux clair, et

échancré en son milieu; bords latéraux médiocrement arrondis en

arrière; base faiblement bisinuée; disque convexe, avec un sillon

médian longitudinal large et peu profond, couvert d'une grosse ponc-

tuation variolique et de squamules allongées grossières, peu serrées,

condensées, dans le sillon médian et sur les bords latéraux, en bandes

plus ou moins nettes.

Élytres, à la base, beaucoup plus larges que le prothorax, à peine

plus longs que larges ensemble, leurs bords latéraux arqués-conver-

gents des épaules au sommet, où ils sont séparément arrondis ; angle

suturai très obtus; calus humerai saillant et rugueux, angle apical

effacé; stries larges; interstries beaucoup plus étroits, costiformes,

munis chacun d'un rang de petits tubercules, nombreux et assez

régulièrement espacés, émettant près de leur sommet une soie épaisse,

blanche ou noire, dirigée en arrière. Disque peu convexe, légèrement

déprimé en avant, couvert d'une couche de squamules terreuses, très

petites, manquant par places, laissant alors apercevoir les téguments

brillants, brun de poix, ferrugineux sur la bordure apicale. Pygidium

à ponctuation serrée.

Pattes allongées, rugueuses, à squamules blanchâtres; fémurs ar-

qués à la base, échancrés et dentés en dedans près du sommet; tibias

arqués, bordés extérieurement de nombreuses soies raides et courtes

analogues à des spinules; tarses robustes; ongles fortement dentés.

Dessous fortement et densément ponctué, couvert de squamules gros-

sières et peu serrées.

Long. 2-2,5 mm.
cf 1 er segment ventral assez fortement déprimé, segment anal

transversalement sillonné; quatre tibias postérieurs avec un petit

onglet à l'angle apical interne.

De nombreux exemplaires provenant de : Kumanotaïra, 19 mai 1908

(E. Gallois), mont Takao, 18 avril 1909 (id.), type; Asakarawa près

Hachôji, 15 mai 1910 (id.); Nikko, 10 août 1881 {G. Lewis), Miya-

noshita (id.) ; Kioto.

L'ensemble des caractères de cette espèce la place parmi les Çeu-

thorrhynchidius, quoique la conformation de son canal rostral n'ait pas

d'analogue parmi les espèces européennes.
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9. Gen. Micrelus Thomson.

Genre représenté en Europe, en Afrique centrale et au Japon, où se

trouve l'espèce suivante :

Micrelus excavatus, n. sp.

Assez brillant, noir, rostre , antennes et pattes rouges, bord anté-

rieur du prothorax, et marge apicale des élytres rougeâtres, couvert

en dessous de squamules blanches, serrées; couvert en dessus de

soies raides blanches, inclinées en arrière et unisériées sur les inter-

stries. Canal rostral profond, terminé en angle aigu très près du bord

postérieur du métasternum et couvert au fond d'une couche com-

pacte de très petites squamules.

Rostre cylindrique, brillant, assez épais, de la longueur de la tête et

du prothorax (Q), un peu plus court (cf), finement ponctué et squa-

mulé seulement à la base.

Tête ponctuée et squamulée; front plan; vertex finement caréné.

Antennes à 1 er art. du funicule plus épais et plus long que le 2 e
, les

articles suivants graduellement plus courts et à peine épaissis ; massue

subglobuleuse.

Prothorax transversal, brièvement resserré derrière le bord anté-

rieur qui est faiblement relevé, les bords latéraux régulièrement mais

médiocrement arrondis; base rectiligne; disque fortement convexe,

avec un sillon médian longitudinal faiblement marqué, à ponctuation

assez grosse mais peu profonde et rugueuse; couvert de squamules

peu serrées, appliquées, dirigées en arrière.

Élytres plus larges que le prolhorax à la base, leurs bords latéraux

arqués-convergents en avant dans leur tiers antérieur, plus forte-

ment en arrière, calus humerai saillant; stries fortes, profondes et

ponctuées ; interstries peu plus larges que les stries, très convexes,

fortement rugueux, les extérieurs finement muriqués, tous munis

chacun d'un seul rang de soies, l'interstrie suturai couvert à sa base

de squamules plus grandes, blanches, appliquées, formant tache. Pygi-

dium couvert de squamules blanches et fines.

Pattes moyennes, finement squamulées. Ongles dentés.

Dessous du corps à ponctuation lâche et peu profonde.

Long. 2,1 mm.

Deux exemplaires : montKinkazan près Gifu. 16 avril 1910 (£. Gal-

lois), type; Nagasaki, 21 avril 1881 (G. Lewis).

Espèce également remarquable par la conformation et la squamula-

tion de son canal rostral.
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10. Gen. Zacladus Reitter 1912.

{Allodactylus
|]

Weise)

Genre répandu dans toute l'Europe et en Sibérie; une espèce se

retrouve au Japon :

Zacladus transversicollis Faust, Horcie Soc. eut. ross., [1894],

p. 147.

Japon moyen : environs de Tokio et alpes de Nikko, 1901 (Har-

mand)) Kurigahara, 6 août 1881 (G. Lewis), Nikko (id.).

Décrit de Sibérie.

11. Gen. Ceuthorrhynchus Germ.

Genre de beaucoup le plus nombreux en espèces en Europe, en

Sibérie, dans le Nord de l'Afrique et l'Amérique du Nord.

Tableau des Espèces.

1. Funicule antennaire composé de 6 articles 2.

—Funicule antennaire composé de 7 articles 3

.

2. Fémurs denticulés. Prothorax sans sillon médian, obsolè-

tement bituberculé. Oblong, brun noir, avec une tache

rougeâtre apicale sur les élytres, et couvert d'une squa-

mosité brune, courte, serrée 1. umbrinus, n. sp.

—Fémurs inermes. Prothorax canaliculé en son milieu, bi-

tuberculé. Ovale, brun; rostre, pattes et antennes plus

clairs, souvent rouges ou testacées ; dessus revêtu de squa-

mules cendrées, condensées le long de la suture élytrale

et mêlées, en proportion variable, d'autres squamules

flavescentes submétalliques 2. albo-suturalis Roelofs

3

.

Élytres bleus ou verts 4=

—Élytres autrement colorés 5.

4. Prothorax et élytres bleu foncé, presque mats; stries caté-

nulées, interstries convexes, fortement rugueux. Fémurs
finement denticulés. —2,5-3 mm 14. ibukianus, n. sp.

—Prothorax noirâtre, élytres verts, brillants; stries simple-

ment ponctuées; interstries plans. Fémurs inermes. —
2 mm 13. difficilis, n. sp.

5. Ongles des tarses simples 6.

—Ongles des tarses bifides ou dentés à la base 7.

Ann. Soc. ent. Fr., lxxxv [1916]. 9
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6. Fémurs armés d'une forte dent triangulaire, aiguë. Rostre

épais, rugueusement ponctué. Prothorax faiblement trans-

versal, largement et fortement resserré derrière le bord

antérieur, relevé et échancré en son milieu, anguleuse-

ment et fortement dilaté en arrière, obsolètement bituber-

culé, avec un court et profond sillon antéscutellaire, peu

convexe, noir, ses bords latéraux et le sillon antéscutel-

laire densément couverts de squamules blanchâtres. Des-

sin blanc des élytres composé d'une tache (un peu ferru-

gineuse) couvrant le tiers basai de la suture, flanquée de

2-3 points sur les intérstries adjacents; d'une fascie trans-

versale vers le milieu, s'étendant du 7 e interstrie au

bord, qui est entièrement blanc et qui émet un petit pro-

longement derrière l'épaule ; de macules au sommet des

interstries 1-2-3, ces dernières contournant le calus apical.

Dessous du corps densément couvert de squamules blan-

ches, imbriquées ; milieu des segments abdominaux 2-4 et

un large point sur les bords latéraux du segment anal

dénudés, noirs
;

pygïdium densément squamulé; pattes

noires, fémurs et tibias annelés de blanc; tarses seuls tes-

tacés. —3,5-4 mm 4. ancora Roelofs

—Fémurs obsolètement denticulés. Brun rouge, mat, rostre,

antennes et pattes plus clairs. Deux fascies transversales

blanchâtres sur les élytres. —2,3 mm. 12. nipponensis, n. sp.

7

.

Interstries tubercules 8

.

—Interstries rugueux ou lisses, sans tubercules distincts. . 9.

8. Prothorax nettement bituberculé, tubercules des inter-

stries assez forts, stries profondes. —2,5-3 mm
8. asper Roelofs

—Prothorax obsolètement bituberculé ; tubercules des inter-

stries beaucoup plus petits, stries moins profondes. —
Taille moindre : 1,8-2 mm 9. aterrimus, n. sp.

9. Prothorax à bords latéraux inermes ou très obtusément

tubercules 10

.

—Prothorax fortement anguleux et tubercule sur ses bords

latéraux, sa base nettement bisinuée, à sillon médian pro-

fond; creusé en fossette devant l'écusson qui est linéaire,

bien visible. Pubescence élytrale nuageuse. Pattes allon-

gées, fémurs dentés, tarses roux. —4,5 mm. 7. Lewisi, n. sp.

10. Interstries des élytres convexes. Prothorax à bords laté-
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raux faiblement arrondis, calus apical des élytres saillant.

Forme oblongue. —3,2-3,5 mm 11.

—Interstries des élytres plans. Prothorax fortement arrondi

sur ses bords latéraux. Calus apical des élytres presque

effacé. Forme ovale. —2,3-2,5 mm 12.

11. Calus apical très saillant, les élytres brusquement et for-

tement déclives, comme pincées, en dessous du calus;

interstries alternes plus fortement convexes que les

autres 10. costatus, n. sp.

—Calus apical moins saillant, les élytres à déclivité posté-

rieure plus régulière; interstries également convexes. .

.

11. Harmandi, n. sp.

12. Corbeille des tibias ascendante, fémurs foncés; élytres

ornés d'une tache scutellaire cruciforme blanche, d'une

fascie latérale et de quelques linéoles, au sommet de la

suture des interstries, blanches 3. virgatus Gyll.

—Corbeille des tibias non ascendante 13.

13

.

Pattes entièrement rouges ; élytres ornés d'une tache scu-

tellaire blanche, simple et de quelques mouchetures de

coloration analogue sur la base des interstries, sans fascie

transversale blanche 5. rubripes, n. sp.

—Antennes, tibias et tarses rouges; prothorax profondé-

ment canaliculé; une fascie transversale blanche sur les

élytres 6. sulcithorax, n. sp.

I. Ceuthorrhynchus umbrinus, n. sp.

Oblong, convexe, mat, brun noir, pattes et antennes plus clairs,

bordure apicale des élytres rougeâtre; funicule antennaire de 6 arti-

cles, massue fusiforme, plus longue que les 4 articles précédents

réunis; couvert en dessous de squamules cendrées, assez serrées,

allongées sur l'abdomen, ovales-aiguës, cendré jaunâtre sur Pavant-

corps, et condensées dans l'angle thoraco-élytrai en une tache jaunâtre

bien visible de dessus; revêtu en dessus d'une squamosité brune,

courte et serrée, et de quelques squamules ovales aiguës, blanchâtres,

disséminées le long des interstries.

Rostre épais,, cylindrique, un peu plus long que le prothorax, for-

tement arqué, à ponctuation allongée, confluente en dessus, strié

latéralement, mat et à peu près glabre.

Antennes brun de poix, médiocres, insérées vers le tiers apical du

rostre; les 3 premiers articles du funicule allongés, le 1 er beaucoup
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plus épais et de mêmelongueur que le 2 e
, celui-ci un peu plus long

que le 3°, les trois derniers beaucoup plus courts, le 6 e globuleux.

Tête convexe, à ponctuation serrée, un peu moins forte que celle

du prothorax, éparsénient squamulée.

Prolhorax transversal, brièvement et médiocrement resserré der-

rière le bord antérieur qui n'est pas relevé, les bords latéraux modé-

rément arqués-convergents, un peu plus fortement en arrière; base

subtronquée, brièvement relevée contre celle des élytres; disque con-

vexe, obsolètement bituberculé latéralement, avec une courte et pro-

fonde fossette antéscutellaire
;

ponctuation médiocre, peu profonde

mais très serrée
;

quelques squamules brunes éparses.

Élytres oblongs, atteignant leur plus grande largeur vers leur

milieu, un peu plus larges que le prothorax à la base; épaules très

obtuses ; bords latéraux faiblement mais assez régulièrement arqués-

convergents, séparément arrondis au sommet; angle apical très obtus
;

calus humerai peu saillant, calus apical effacé. Stries assez fortes,

ponctuées, finement squamulées; interstries plans, du double de la

largeur des stries, couverts de rugosités assez fortes et brillantes.

Disque convexe, brièvement déprimé à la base. Pygidium à ponc-

tuation fine et dense.

Pattes médiocres, ponctuées, à pubescence cendrée; genoux et

tarses plus clairs, ferrugineux; fémurs à peine claviformes, armés d'un

petit denticule; tibias arqués à la base, graduellement élargis jusqu'au

sommet; corbeille tarsale courte; tarses robustes, le 1 er
art. obeo-

nique, du double de la longueur du 2 e
, le 3 e feutré en dessous, ses

lobes larges et à peine plus longs que le 2 e article; ongles courts et

simples.

Dessous du corps à ponctuation assez forte et serrée, couverte par

les squamules,

Long. 2,5 mm.

Type : Fukushima, 29 juillet 1881 (G. Lewis).

Sa forme oblongue et convexe le distinguent aisément des espèces

à funicule de 6 articles. Sa massue antennaire la place dans le voisi-

nage de C. mixtus Rey.

2. Ceuthorrhynchus albo-suturalis Roelofs, Ann. Soc. ent. Belg.,

XVIII [1875], p. 178 (sep. p. 34).

De nombreux spécimens, provenant de Kioto, m'ont permis de

constater la variabilité de cette espèce quant à la coloration.

Le rostre est brun noir (co-type de Lewis), brun rouge, rouge ou

mêmetestacé. Il en est de mômedes antennes et des pattes.
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Le revêtement élytral peut être en majeure partie flave, plus ou

moins métallique (co-type), ou presque entièrement cendré. Les stries

sont toujours garnies au fond de squamules cendrées, appliquées.

Les téguments sont, à l'exception du rostre, des pattes et des

antennes, brun noir (co-type) ou brun clair ou noir, avec toutes les

colorations intermédiaires: rarement le prothorax et le dessous noirs,

les élytres roux. La taille varie très peu.

Chez le cf, l'angle apical interne des tibias intermédiaires est

armé d'un onglet extrêmement petit; le segment anal présente une

fossette ronde et squamulée.

Nagasaki, 21 avril 1881 (G. Lewii); Kei [id.) ; Tokio, 1906-1907

(Harmand, E. Gallois) ; Kioto (100 spécimens) ; Kiushiu, bassin

supérieur de la Sendaigawa, 1906 (E. Gallois).

Également signalé de l'Amour par J. Faust.

3. Ceuthorrhynchus virgatus Gyll. ap. Schônh., Gen. Cure, IV?

p. 568.

Japon (G. Lewis), un exemplaire.

Espèce de Russie, du Caucase et de Sibérie.

4. Ceuthorrhynchus ancora Roelofs, Ann. Soc. ent. Belg., XVIII

[1875], p. 177 (sep. p. 33).

Japon (G. Leivis).

La description de Roelofs pourrait s'appliquer à cinq ou six es-

pèces européennes ; un seul caractère, deux fois répété, semble distin-

guer cette espèce : « pattes testacées »
; c'est sans doute ce caractère

exceptionnel qui a porté A. Schultze à la classer isolément, en dehors

du groupe dont elle fait évidemment partie; or précisément cette

particularité est inexacte; M. G. Arrow a bien voulu, sur ma demande,

examiner le type unique du British Muséum et il a constaté que les

pattes sont noires et que, seuls, les tarses sont testacés. Deux exem-

plaires provenant des récoltes de M. E. Gallois et qui ne peuvent être

rapportés à aucune des espèces du groupe de C. litura F. (que cite

Roelofs dans sa description) se rapportent, suivant toutes probabilités,

à C. ancora.

Les ongles simples de cette espèce la rapprochent de C. litura F.,

mais ici le dessin du dessus est net et formé de grosses squamules

De Yose au col Kobotoke et mont Ibuki, juin 1910 (E. Gallois).

—Les caractères donnés dans le tableau le sont d'après les exem-

plaires de ces deux provenances.
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5. Ceuthorrynchus rubripes, n. sp.

Ovale, noir, peu brillant, antennes et pattes d'un rouge ferrugi-

neux, couvert en dessous de squamules blanches, ovales, serrées, et

en dessus, d'une pubescence courte, peu serrée, brune, quelque peu

métallique; orné sur le prothorax de 3 lignes peu distinctes, sur les

élytres d'une tache scutellaire et de quelques macules sur la base des

interstries, ces lignes et macules blanches formées de squamules ovales,

serrées et imbriquées.

Rostre épais, un peu plus long que le prothorax, moyennement

arqué, en entier ponctué-aciculé et couvert de squamules piliformes

hérissées, peu brillant. Tête à ponctuation serrée, couverte de squa-

mules condensées, entre les yeux, en une tache blanchâtre mal

limitée.

Antennes grêles, insérées vers le milieu du rostre; scape médiocre-

ment et progressivement épaissi dans son tiers apical où il est rem-

bruni; funicule de 7 articles, les derniers faiblement épaissis, les

2 premiers de mêmelongueur, les suivants graduellement plus courts,

le 7 e globuleux; massue oblongue, assez fortement acuminée au

sommet.

Prothorax transversal, fortement resserré derrière le bord antérieur

qui est appliqué; ses bords latéraux fortement arrondis en arrière,

convergents en avant ; base bisinuée, plus du double de la largeur du

bord antérieur.

Disque convexe, obsolètement bituberculé, avec un sillon médian

longitudinal étroit, creusé en fossette devant le scutellum; ponctuation

assez grosse, peu profonde, rugueuse; couvert de squamules pili-

formes brunes, un peu métalliques, et d'autres blanches, ovales-aiguës,

condensées dans le sillon médian et sur les bords latéraux, formant

3 bandes peu distinctes.

Élytres peu plus longs que larges ensemble, en angle très obtus,

aux épaules; leur plus grande largeur vers les épaules, les bords

latéraux faiblement arqués-convergents en arrière; calus humerai peu

saillant finement rugueux; calus apical presque effacé, très finement

muriqué; stries profondes et ponctuées, glabres; interstries plans,

un peu plus larges que les stries, transversalement et finement

rugueux, munis chacun de deux rangs peu réguliers de squamules

piliformes brunes, quelque peu métalliques, peu serrées.

Disque convexe, déprimé en avant, orné d'une tache blanche, cou-

vrant le tiers basai de la suture, et de quelques macules, également

blanches, sur la base des interstries.

Pattes rouges, finement squamulôes; fémurs armés, en dessous, d'un
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très petit denlicule caché sous un pinceau de squamules; tibias épaissis

vers le sommet ; corbeille tarsale courte ; tarses robustes ;
ongles noi-

râtres, fortement dentés.

Dessous du corps à ponctuation serrée, densément squamulée;

pygidium finement ponctué et pubescent.

Long. 2,4 mm.
Kioto.

L'ensemble de ses caractères place cette espèce dans le groupe de

C. punctiger Gyll.

6. Ceuthorrhynchus sulcithorax, n. sp.

Ovale, noir brun, densément recouvert en dessous de squamules

blanches, ovales et petites, revêtu en dessus de fines squamules,

courtes, linéaires, appliquées et fauves, orné d'un dessin blanc com-

prenant 3 bandes sur le prothorax, une tache allongée couvrant la

moitié antérieure de la suture, une fascie transversale, vers le tiers

postérieur des élytres, interrompue au milieu, arquée en avant vers les

bords latéraux qui sont entièrement blancs.

Antennes, tibias et tarses testacés.

Rostre épais, médiocrement arqué, de la longueur de la tête et du

prothorax, à ponctuation fine, serrée, ridée à la base, pointillé, assez

brillant au sommet, densément squamulé presque en entier (cf),

moins fortement (Q).

Antennes médiocres, insérées vers le milieu du rostre. Scape pro-

gressivement et peu fortement épaissi au sommet; funicule de 7 ar-

ticles, le 1 er un peu plus épais et de même longueur que le 2 e
, les

suivants graduellement plus courts et épaissis; massue ovoïde.

Tête convexe, à ponctuation fine et serrée, densément squamulée,

les squamules plus serrées, blanchâtres, formant une vague macule

entre les yeux qui sont à moitié recouverts par les lobes développés

du prothorax.

Prothorax transversal, médiocrement resserré en avant, brièvement

resserré derrière le bord antérieur qui est à peine relevé, ses bords

latéraux faiblement arrondis, sa base presque droite; disque convexe

largement et profondément canaliculé en son milieu, muni de chaque

côté d'un tubercule extrêmement petit, peu visible, finement et den-

sément ponctué. Écusson enfoncé, invisible.

Élytres courts, d'un tiers plus larges que le prothorax, pas plus

longs que larges entre les épaules, les bords latéraux faiblement arqués-

convergents ; calus humerai assez saillant, l'apical effacé ; stries fines,

ponctuées, squamulées; interstries plans, du double de la largeur des
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stries, assez fortement rugueux; disque assez convexe, densément

couvert de squamules tlavescentes, fines, petites, et en outre de squa-

mules blanches, ovales ou oblongues, formant le dessin indiqué et

quelques mouchetures à la base des premiers interstries. Pygidium

ponctué et finement squamulé.

Pattes assez courtes et assez robustes; fémurs armés d'un très petit

denticule fascicule; tibias élargis au sommet; la corbeille tarsale assez

développée; tarses robustes, les articles obeoniques, le 1 er plus long

que le 2 e
; ongles robustes et bifides.

Dessous du corps à ponctuation serrée et densément squamulé.

cf. Tibias intermédiaires munis à l'angle apical interne d'un onglet

excessivement petit, imperceptible; une petite fossette squamulée sur

le segment anal.

Long. 2,5-2,6 mm.

Japon moyen, plusieurs individus (collection Laguille).

Donné au Muséum de Paris par M. E. Gallois.

7. Ceuthorrhynchus Lewisi, n. sp. (cf).

Ovale, noir ; antennes et tarses ferrugineux ; dessous du corps couvert

en dessous de squamules éparses, blanchâtres, linéaires-acuminées sur

l'abdomen, ovales-acuminées sur la poitrine et sous le prothorax;

couvert en dessus de squamules linéaires brun foncé, très courtes,

appliquées, éparses, entremêlées de squamules blanchâtres, un peu

plus épaisses, disséminées le long des interstries des élytres, et for-

mant quelques mouchetures en arrière et une macule peu nette vers

le milieu des interstries 5, 6 et 7.

Rostre assez épais, de longueur de la tête et du prothorax, assez

fortement courbé, au sommet un peu élargi (vu de face), et aminci

(vu par côté), tricaréné, la carène médiane plus forte et atteignant

presque le sommet, entièrement et densément ponctué, les points gros,

profonds, allongés, confluents ; finement et éparsément squamulé à la

base.

Antennes ferrugineuses à scape, 1 er article du lunicule et massue

noirâtres; assez courtes et épaisses, insérées vers le tiers apical du

rostre ; scape brusquement épaissi au sommet ; funicule de 7 articles,

les deux premiers de mêmelongueur, le 2 e beaucoup moins épais,

le 3 e à peine moitié aussi long que le 2 e
, visiblement épaissi, ainsi

que les suivants, 4 e subglobuleux, 5 e
, 6 e et 7 e globuleux; massue

oblongue.

Tête médiocrement convexe, plane entre les yeux, densément
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ponctué, le vertex caréné; avec de fines squamules éparses, sensible-

ment plus serrées autour des yeux.

Prolhorax conique, largement resserré derrière le bord antérieur,

celui-ci faiblement relevé et échancré en son milieu; bords latéraux

fortement convergents en avant, faiblement arrondis en arrière; base

Insinuée
; disque peu convexe, avec un canal longitudinal profond, un

peu moins en son milieu, creusé en fossette devant l'écusson, muni

de chaque côté d'un fort tubercule latéral, un peu en arrière du

milieu, avec une ponctuation assez grande, peu profonde, serrée, con -

fluente, couvert de squamules fines, éparses, ovales, plus grandes et

plus serrées sur les bords.

Écusson linéaire, bien visible comme une arête courte.

Élytres plus larges que le prothorax à la base, obtusément arrondis

aux épaules où ils sont le plus larges, les bords latéraux modérément

convergents en arrière, faiblement sinués derrière le calus humerai

qui est modérément saillant et fortement rugueux, granulé.

Stries larges, profondes, bien ponctuées, glabres; interstries plans,

d'inégale largeur, interstries impairs un peu plus larges que les stries,

interstries pairs du double aussi larges, fortement et rugueusement

granulés.

Disque peu convexe, déprimé en avant, particulièrement sur la

région scutellaire, sa base brièvement relevée contre celle du pro-

thorax, le calus apical un peu saillant et rugueux; noir, peu brillant,

à squamosité éparse, ne voilant pas la coloration foncière des tégu-

ments. Pygidium finement et densément ponctué, à peu près glabre.

Pattes longues, squamulées, ponctuées; fémurs claviformes, les

4 postérieurs armés d'une dent triangulaire, assez forte, aiguë, les

antérieurs à dent obtuse; tibias courbés à la base, visiblement élargis

au sommet qui est garni d'une pubescence longue, serrée et foncée;

tous armés d'un long onglet à l'angle apical interne; corbeille tarsale

courte. Tarses robustes, ferrugineux, fortement pubescents, à deux

premiers articles obconiques, le 1 er presque du double de la longueur

du 2 e
; 3 e tomenteux, flave, brillant en dessous; ongles grands,

robustes, profondément bifides.

Dessous du corps à ponctuation assez forte, peu serrée; segment

anal avec une petite fossette squamulée.

Long. 4,5 mm.

Nikko (G. Lewis), deux exemplaires cf.

Dédié à M. G. Lewis qui le premier a exploré scientifiquement les

principales îles du Japon.
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La forme de cette espèce la place à côté de C. sexnotatus Schultze,

de l'Inde, dont elle se distingue d'ailleurs très facilement par l'épais-

seur de son rostre, la conformation de ses antennes, l'absence de

taches sur les élytres, etc.

8. Ceuthorrhynchus asper Roelofs
(

f
), Ann. Soc. ent. Belg. XVIII

[1875], p. 177 (sep. p. 33).

Japon : Kioto, une série de spécimens.

Décrite du Japon, cette espèce a été signalée de l'Amour, par J.

Faust.

Variable de taille. —Dans le catalogue de Schultze, le C. asper est

bien placé à côté de C. aper Bed., d'Algérie.

9. Ceuthorrhynchus aterrimus, n. sp.

Brièvement ovale, noir profond, assez brillant, tarses et antennes

brun de poix foncé; couvert en dessous de squamules blanches, ovales,

petites, très éparses, un peu plus serrées cependant en avant; revêtu

en dessus d'une pubescence cendrée, extrêmement- fine, courte et

éparse; interstries élytraux très convexes, finement tubercules.

Rostre épais, subcylindrique, fortement courbé, de la longueur de

la tête et du prothorax (Q), plus court et plus épais (cf), de la base à

l'insertion antennaire avec une fine carène médiane lisse, fortement

ponctué et strié latéralement, pointillé et brillant au sommet.

Antennes médiocres, insérées vers le milieu du rostre, scape peu

brusquement épaissi au sommet; funicule de 7 articles; 1 er
art. sub-

conique beaucoup plus épais et à peine plus long que le 2 e
; les sui-

vants graduellement plus courts, à peine épaissi, les 6 e et 7 e globu-

leux; massue ovoïde. Tête convexe, rugueusement ponctuée; sommet

du vertex finement caréné; yeux assez saillants.

Prothorax faiblement transversal, largement et peu profondément

resserre derrière le bord antérieur qui est largement tronqué en son

milieu, les bords latéraux faiblement arqués et munis d'un tubercule

obtus un peu en arrière de leur milieu, base bisinuée. Disque convexe

profondément sillonné en son milieu, à ponctuation profonde, forte,

serrée, confluente vers le sommet et sur les bords latéraux ; des points

émergent quelques poils cendrés très courts, très épars.

Élytres en ovale court, leur plus grande largeur en arrière des

épaules, les bords latéraux assez fortement convergents en arrière;

(1) J'ai reçu sous ce nom, des marchands allemands, une espèce provenant

du Caucase, et qui est bien différente.
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calus humerai peu saillant, rugueux, calus apical effacé ;- stries pro-

fondes ponctuées et glabres; interstries étroits, moins larges que les

stries, très convexes, munis chacun d'un rang de nombreux et très

petits tubercules plus aigus sur les interstries latéraux. Disque con-

vexe, aplani en avant, couvert d'une pubescence cendrée, très fine,

très courte et éparse, lie modifiant pas le brillant des téguments ; des

traces d'une tache postscutellaire blanche.

Pattes assez longues, ponctuées, à pubescence éparse, cendrée;

fémurs médiocrement claviformes, denticulés; tibias subélargis au

sommet, corbeille tarsale courte; tarses assez allongés, à 3 e article

feutré en dessous; ongles robustes et fortement dentés à la base.

Dessous du corps à ponctuation forte et peu serrée
;

pygidium fine-

ment ponctué.

Long. 1,8-2 mm.
cf Tibias intermédiaires armés d'un petit onglet à l'angle apical

interne.

Types : Kioto. —Également du Japon (G. Lewis).

Petite espèce noire, qui rappelle par sa forme C. asper Roel. auprès

duquel elle vient se placer.

10. Ceuthorrhynchus costatus, n. sp.

Oblong, noir profond, un peu brillant, pattes et antennes ferrugi-

neuses, couvert en dessous de squamules oblongues, cendrées, éparses,

plus serrées, formant tache dans l'angle thoraco-élytral, revêtu en

dessus d'une pubescence foncée, brune, très courte, éparse, et de

squamules petites et ovales, formant trois lignes peu nettes sur le

prothorax et une tache scutellaire blanche sur les élytres; ceux-ci

avec les interstries alternes relevés en côte, le calus apical très sail-

lant.

Rostre assez mince, plus long que la tête et le prothorax, moyen-
nement arqué, faiblement aminci de la base au sommet (vu du côté)

ponctué, finement strié et caréné à la base, lisse et brillant jusqu'au

sommet, où il est rougeâtre.

Antennes grêles, insérées vers le milieu du rostre ; scape progres-

sivement et faiblement épaissi vers le sommet, où il est légèrement

acuminé; funicule de 7 articles, le premier obconique et épais, le 2e

de mêmelongueur et plus mince ; le 3 e et les suivants graduellement

plus courts et plus épais ; les 6 e et 7 e globuleux ; massue ovoïde, assez

épaisse, de la longueur des 4 articles précédents réunis.

Tête convexe, plane sur le front, munie d'une fine carène pro-
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longée en avant sur le rostre (parfois interrompue entre les yeux) et

en arrière jusqu'au sommet du vertex; ponctuée et finement squa-

mulée; yeux peu saillants.

Prothorax transversal, rétréci en avant presque en ligne droite,

faiblement arrondi en arrière ; base bisinuée ; disque convexe, trans-

versalement mais peu fortement impressionné derrière le bord anté-

rieur qui est appliqué, avec un sillon longitudinal médian assez large

et peu profond, à ponctuation assez forte et profonde, rugueuse sur

les bords; des points émergent de très petites squamules, éparses, un

peu plus serrées dans le sillon médian et sur les bords latéraux, où

elles forment des lignes peu'nettes.

Élytres beaucoup plus larges que le prothorax à la base, leur plus

grande largeur près du milieu, les bords latéraux très faiblement

convergents, presque parallèles sur leur moitié antérieure, arqués-

convergents en arrière, arrondis faiblement, presque tronqués au

sommet, leur angle suturai très obtus; calus humerai très saillant,

paraissant finement denticulé, l'apical également très saillant; stries

profondes, ponctuées, les points larges entaillant les bords des inter-

stries, séparés par des intervalles aussi grands qu'eux; interstries

fortement convexes, les alternes costiformes, très finement crénelés,

particulièrement vers le sommet et les externes, de sorte que, vus de

haut, les bords latéraux et le calus humerai paraissent finement den-

ticulés. Disque très convexe, légèrement déprimé à la base, particu-

lièrement à la base de la suture, brusquement déclive sous le calus

apical, le sommet paraissant commepincé; couvert d'une très courte

pubescence brune, dressée, éparse, et orné d'une tache blanche

occupant environ le cinquième antérieur de la suture.

Pattes longues et grêles, ponctuées, finement sqnamulées et pubes-

centes, rougeâtres, les tibias et tarses plus clairs; fémurs à peine

claviformes, légèrement échancrés et armés près du sommet d'un

petit denticulé squamulé; tibias droits; corbeille tarsale ouverte, peu

longue et garnie extérieurement d'un petit peigne de soies noires;

deux premiers articles des tarses obeoniques. le 1 er plus long que le

2 e
, celui-ci encore du double aussi long qu'épais, le 3 e à lobes moins

longs que le 2 e
; ongles bifides.

Dessous noir à ponctuation peu grosse et peu serrée; pygidium bien

arrondi au bord inférieur ; canal rostral peu net et atteignant le méta-

sternum.

Long. 3,2-3,5 mm.
c? Segment anal avec une fossette grande et profonde, simple.

Mont Ibuki près Gifu, 4 juin 1910 (E. Gallois), plusieurs spécimens.
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11. Ceuthorrhynchus Harmandi, n. sp.

Cette espèce ayant de nombreuses ressemblances avec la précédente

il suffira de faire ressortir leurs différences :

De forme plus courte, plus arrondie en arrière, le calus apical des

élytres moins saillant, de sorte que la déclivité est forte mais régu-

lière vers le sommet qui n'est nullement pincé; le prothorax est plus

fortement étranglé en avant, plus fortement ponctué, la bande mé-

diane plus nette, les bandes latérales indistinctes; interstries des

élytres plus larges, à sculpture analogue, mais un peu moins forte, et

à peu près d'égale convexité. Squamosité du dessous du corps plus

épaisse.

Long. 3-3,3 mm.

c? Fossette du segment anal très grande et bordée de chaque côté

d'une forte saillie dentiforme.

Japon moyen, 1906 {E. Gallois); nombreux spécimens.

Kumanotaïra près Karuïzawa, 16 mai 1908 (E. Gallois); mont

Takao près Hachiôji, mai 1908 et 1910 (id.) type; Subashiri, 10 mai

1880 (G. Lewis); Suyama, 22 avril 1880 {id.); Kobe, 9 juin 1881 {id.};

Miyanoshita {id.).

12. Ceuthorrhynchus nipponensis, n. sp. (Q)

Ovale, brun rouge, mat, rostre, antennes et pattes plus clairs, cou-

vert en dessous de squamuies petites, jaunâtres, très serrées, et en

dessus de squamuies brun foncé, courtes, légèrement soulevées et

serrées, et d'autres squamuies plus claires cendrées et jaunes, formant

trois bandes sur le prothorax et deux fascies transversales sur les

élytres, l'une médiane, légèrement arquée en dehors, remontant vers

les bords latéraux qu'elle atteint sous l'épaule, l'autre rectiligne un
peu en avant du calus apical.

Rostre mince, fortement arqué, de la longueur de la tête et du
prothorax, pointillé et à peine pubescent à la base, ensuite lisse et

glabre jusqu'au sommet.

Antennes grêles, insérées vers le milieu du rostre; scape brusque-

ment épaissi vers le sommet; funicule de 7 articles, le 1 er plus épais,

très peu plus long que le 2 e
; les suivants graduellement plus courts

et légèrement épaissis; massue ovoïde, peu acuminée au sommet.

Tête convexe, légèrement déprimée entre les yeux, vertex finement

caréné, à ponctuation fine et serrée, et voilée par les squamuies petites

jaunâtres et serrées.

Prothorax trapézoïdal, à bords latéraux à peu près rectilignes, très
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légèrement et brièvement resserré derrière le bord antérieur qui est

appliqué, base faiblement bisinuée, brièvement déprimée et relevée

contre celle des ély très : disque médiocrement convexe, avec un sillon

médian assez large, peu profond, couvert de squamules jaunâtres,

petites, serrées, condensées en bandes dans ,1e sillon médian et sur

les bords latéraux ; téguments finement bordés de roux au sommet.

Élytres plus larges que le prothorax à la base, leur plus grande

largeur un peu en arrière des épaules, celles-ci obtusément arrondies,

les bords latéraux faiblement arqués-convergents; calus humerai

saillant et rugueux, l'apical effacé; stries profondes, ponctuées, squa-

mulées; interstries du doubie environ de la largeur des stries, sub-

convexes, les alternes (particulièrement les externes) un peu plus

larges et un peu plus convexes que les autres; disque convexe,

déprimé à la base, plus fortement dans la région scutellaire, couvert

de squamules serrées, légèrement soulevées, variées, brun-foncé,

cendrées, jaunâtres, ces dernières formant deux fascies transversales,

et une macule sur le calus apical.

Pattes médiocres, finement ponctuées et squamulées ; fémurs mé-

diocrement claviformes, légèrement échancrés et imperceptiblement

denticulés près du sommet; tibias courbés à la base, dilatés au sommet;

corbeille tarsale courte; tarses antérieurs à articles obeoniques; les

4 postérieurs plus robustes, courts, le 1 er article à peine plus long

qu'épais, le 2 e carré, le 3 e spongieux en dessous ; ongles noirs, robustes

et simples.

Long. 2,3 mm.

Type : un exemplaire provenant de Ghûzenji, Japon moyen,

31 juillet 1910 (E. Gallois).

L'ensemble de ses caractères, la forme du prothorax, celle des

tarses, etc. éloigne cette espèce de nos formes européennes.

13. Ceuthorrhynchus difficilis, n. sp.

Forme et taille de C. erysimi Fabr. Distinct par le rostre un peu plus

court et plus épais; prothorax plus court, à bords latéraux bien ar-

rondis, moins longuement, mais plus brusquement resserrés en avant,

disque plus convexe et ponctuation un peu plus forte ; élytres verts,

plus convexes, leurs stries plus larges et plus fortement ponctuées,

les interstries à rugosités transversales plus fortes ; les pattes un peu

plus courtes et plus robustes; ponctuation du dessous du corps au

moins aussi forte que celle du prothorax en dessus et peu serrée.
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Type : Japon, un exemplaire (coll. G. Lewis).

Il est possible que le C. difficilis, qui par l'ensemble de ses caractères

se distingue assez bien de C. erysimi Fabr., d'Europe, ne soit en défi-

nitive qu'une race de celui-ci.

14. Geuthorrhynchus ibukianus, n. sp.

Bleu foncé, presque mat, couvert en dessous de squamules ovales

petites, cendrées et éparses, paraissant glabre en dessus. Prothorax

fortement et densément ponctué; stries ély traies caténulées.

Rostre fortement arqué, de la longueur de la tête et du prothorax

(9), un peu plus court (cf), ponctué, finement sillonné latéralement,

mat à la base, brillant et pointillé au sommet.

Tête densément ponctuée, couverte d'une pubescence très fine,

cendrée, appliquée et éparse ; front légèrement déprimé ; vertex fine-

ment caréné.

Antennes assez allongées, très peu épaissies vers le sommet, insé-

rées vers le milieu du rostre ; scape brusquement épaissi au sommet
;

funicule de 7 articles, les deux premiers allongés et égaux, le 1 er un

peu plus épais, les suivants graduellement plus courts, mais les 3e et

4 e encore du double aussi longs qu'épais, et les 3 derniers plus longs

que larges; massue régulièrement oblongue, peu épaisse, peu acu-

minée au sommet.

Prothorax transversal, resserré en avant, largement et fortement

resserré derrière le bord antérieur qui est un peu relevé; bords laté-

raux médiocrement arrondis en arrière; base bisinuée; disque con-

vexe, avec un large et profond sillon médian longitudinal, nettement

tubercule sur les bords près du milieu, à ponctuation grosse profonde

et serrée, les points émettant de très petites squamules cendrées,

espacées et appliquées.

Élytres plus larges que le prothorax à la base, courts, à peine une

fois et demie aussi longs que larges entre les épaules qui sont obtusé-

ment arrondies, leur plus grande largeur très peu en arrière des

épaules, les bords latéraux faiblement arqués-convergents; calus

humerai et apical peu saillants et rugueux ; stries larges, caténulées,

les points rectangulaires et plus longs que les intervalles qui les sépa-

rent, glabres; interstries médiocrement convexes, à peu près de la

largeur des stries, transversalement rugueux, munis chacun d'un

rang de petits granules un peu brillants, le 2 e non élargi dans l'angle

apical où sa ponctuation est diffuse. Disque médiocrement convexe,

aplani en avant, couvert d'une pubescence extrêmement courte, appli-

quée, grisâtre et éparse.
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Pattes noires, allongées, ponctuées, finement squamulées de cendré;

fémurs légèrement échancrés près du sommet et armés d'un très petit

denlicule squamulé; tibias postérieurs légèrement arqués; tarses

robustes, le 1 er article obeonique, allongé; ongles brièvement dentés à

la base.

Dessous du corps à ponctuation forte et serrée. Pygidium ponctué,

muni d'une fossette ronde (Q), d'un canal longitudinal (cf).

Long. 2,5-3 mm.
cT 1 er segment ventral fortement déprimé, segment anal avec une

grande fossette mal limitée; les 4 tibias postérieurs avec un petit

onglet apical interne.

Environs de Tokio et alpes de Nikko, 1901 (Harmand); mont Ibuki

près Gifu, 4 juin 1910 (E. Gallois).

Sa forme rappelle quelque peu celle de C. cyanescens Schultze, mais

.

sa sculpture est toute différente.
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